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traditionnels ou religieux, ceux-là 
même qui ont été à l'origine de la 
venue de la Société Radio-Canada 
aux Maritimes, ne pourra pas comp-
ter sur le service des nouvelles de 
Radio-Canada pour faire avancer sa 
cause de façon systématique » «1). Ce 
qui prouve que le dEbat est loin 
d'être clos sur le rôle des médias en 
Acadie. 

« UN GESTE MILITANT » 

Précisons que les journalistes 
acadiens tiennent régulièrement des 
colloques sur le sujet. De méme que 
les collègues québécois sur leurs 
propres sentiments d'appartenance. 
Alors que, assez curieusement, les 
collègues du Canada anglais ne 
semblent aucunement préoccupés 
par une question de ce genre_ Cer-
tainement pas avec autant d'acuité 
que chez les franco-canadiens. 
N'est-ce pas là le privilège de la 
majorité comparativement au sort de 
la minorité.. 
La preuve que le statut de journaliste 
en milieu dit culturellement et 
linguistiquement minoritaire est 
particulier comme le démontre le 
dernier numéro d'Égalité. 
Faut-il souligner que lorsque les 
journalistes acadiens font l'exercice 
de se remettre en question. ils ne 
parlent pas quu  de l'identité acadien-
ne. Par exemple. Jean-Marie Nndeatt 
ne Se gène pas pour fustiger ses 
contemporains qui selon -lui ne 
connaissent tout Nini plenum t rien au 
dossier dc exploiiatiors des 
re.ssources 1nd ieutic.kues. un des 
piliers de économie du milieu. 

v(1.1-0 ,1 déntineer 1711( .0M-
M:frit cr el l'irresponsabilité sociale 
et économique Jr plusieurs diri-
geants de reste industrie ri des auto-
rités eourernementa I cs Il me 
semble que la farce a duré sr". 

Evidemment, tout n'y est pas écrit 
sur les médias en Acadie. Il y en 
a cependant suffisamment pour 
comprendre que les journalistes 
acadiens nc sont pas insensibles à 
leur code d'éthique. Mais, rappe-
lons-le, comme l'affirme le même 
Jean-Marie Nadcau « Un journa-
liste acadien qui décide de faire son 
métier en français en Amérique du 
Nord accomplit en partant un geste 
militant » ( 9), 

Pour tout résumer, le prochain 
colloque professionnel que l'Asso-
ciation acadienne des journalistes 
compte tenir en novembre en a pour 
plusieurs bonnes heures de ré-
flexions. Il y a également de quoi 
piquer la curiosité des collègues 
de l'extérieur qui désireraient en 
connaître davantage sur les médias 
en Acadie. 
De l'Acadie d'où vient la candidani-
re du Sommet de la francophonie de 
1999. 
Sous ce dernier aspect., je m'en 
voudrais de ne pas souligner la 
brique de 909 pages publiée il y a 
trois ans et qui fait toujours office 
de bible sur l'entité acadienne : 
L'Acadie des maritimes 0"'. On y 
décrit tous les aspects dcI'acadianité 
et de Facadianisation, des débuts du 
Xvr siècle à nos jours. 
En commençant par l'origine du 
nom môme  d' Acadie, lequel 
remonterait à l'époque de l'explo-
rateur italien Giovanni da 
Verrazzano. La section consacrée 
aux « médias en Acadie », préparé 
par l'historien Gérard Beaulieu de 
l'Université de Moncton, ne 
manquera pas de donner une vue 
d'ensemble qu'un document thé-
matique, si intéressant soit-il, ne 
peut réussir à rendre. 
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